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Siah Armajan

Manifesto
Public sculpture in the context
of American democracy

"7 embrace fbe common.
7 exp/ore f/ie/amt'Iidr, f/;e tow

Gfve me /nsybt ràfo day, vom may /jave

f/ie awtà/wc and fbe /a/are. " Timerson

Public sculpture is a logical

continuation of the

modern movement and

the enlightenment which

was tempered and con-

ditioned by the american

revolution.

Public sculpture attempts

to de-mystify art.

Public sculpture is less

about self-expression and

the myth of its maker and

more about its civicness.

Public sculpture is not
based upon a philosophy

which seeks to separate

itself from the everyday-

ness of everyday life.

Siah Armajani
Born 1939 in Téhéran,

lives in St-Paul, Minnesota,

U.S.A.

Author of works of

public art since 1968.

First exhibition in

Switzerland: Kunsthalle

Basel 1987.

In public sculpture the

artist offers his/her expert-

ise, therefore the artist as

a maker has a place in the

society. The social and

cultural need support the

artistic practice.

Public sculpture is a search

for a cultural history
which calls for structural

unity between the object
and its social and spatial

setting. It should be open,

available, useful and

common.

Public sculpture opens up

a perspective through
which we may comprehend

the social construction

of art.

Public sculpture attempts

to fill the gap that comes

about between art and

public to make art public
and artists citizens again.

Generally speaking,

public sculpture is not of

a particular style or ideo-

logy. It is through action

in concrete situations

that public sculpture will
become of a certain

character.

Public sculpture has some

kind of social function.

It has moved from large

scale, outdoor, site specific

sculpture into sculpture

with social content. In the

process it has annexed a

new territory for sculpture

that extends the field for
social experience.

Public sculpture believes

that culture should be

detectable geographically.
The idea of region must

be understood as a term

of value. It is in politics.

Why not in culture?

Public sculpture is not

artistic creation alone but

rather social and cultural

productions based upon

concrete needs.

Public sculpture is a coop-
erative production. There

are others besides the artist

who are responsible for the

work. To give all the credit

to the individual artist is

misleading and untrue.

The art in public art is

not a genteel art but a

missionary art.

The ethical dimensions

of the arts are mostly gone
and only in a newly
formed relationship with
a non-art audience may

the ethical dimensions

come back to the arts.

We enter public sculpture

not as a thing between

four walls in a spatial sense

but as a tool for activity.

There is a value in site in it-

self but we should keep

our preoccupation with site

to a minimum.

Public sculpture is not here

to enhance architecture in

or out, nor is architecture

here to house public sculp-

ture in or out. They are to
be neighborly.

Art and architecture have

different histories, differ-

ent methodologies and

two different languages.

The use of the adjectives

arch/tectura/ in sculpture

and scu/ptura/ in architec-

ture, for the purpose of

establishing analogy, simi-

le, metaphor, contrast or

similarity between public

sculpture and architecture
is no longer descriptive or

valid.

Public sculpture puts aside

the allusion, the illusion

and the metaphysical sup-

position that the human

being is only a spiritual

being who was misplaced

here on earth. We are here

because home is here and

no other place.

The public environment
is a notion of reference

to the field in which activ-

ity takes place. The public

environment is a necessary

implication of being in

the community.

Public sculpture depends

upon some interplay with
the public based upon

some shared assumptions.

There is a limit to public

sculpture. There are also

limits in science and in

philosophy.

Public sculpture should

not intimidate, assault or

control the public. It should

enhance a given place.

By emphasizing usefulness

public sculpture becomes

a tool for activity. There-

fore we reject kantian

metaphysics and the idea

that art is useless.

Public sculpture rejects

the idea of the universality
of art.

5/ab Armay'an/
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Siah Armajani

Manifeste
La sculpture publique dans le contexte
de la démocratie américaine

«J'embrasse /e comm««.

J'exp/ore /e/ami/ier, /e bas (...J.
Do««ez-mo/ /'/«fw/r/o« dri présent,

vous at/rez /e passé et /e/atar.» Pmêsso/v

due en termes de valeur.

C'est le cas en politique.

Pourquoi pas en culture?

La sculpture publique est

la suite logique du mouve-

ment moderne et des

Lumières qui furent tem-

pérées et déterminées par
la révolution américaine.

La sculpture publique
tend à dé-mystifier l'art.

La sculpture publique

implique moins l'auto-ex-

pression et le mythe du

producteur que son sens

civique. La sculpture pu-

blique n'est pas fondée sur

une philosophie qui cher-

cherait à s'extraire de la

quotidienneté de la vie

de tous les jours.

Dans la sculpture publique,

l'artiste propose sa compé-

tence et c'est ainsi que
l'artiste comme producteur

trouve sa place dans la

société. Il est nécessaire

que le social et le culturel

soutiennent la pratique

artistique.

La sculpture publique est

la recherche d'une histoire

culturelle qui requiert
l'unité structurelle de

l'objet et de son cadre

social et spatial. Elle de-

vrait être ouverte, dispo-

nible, utile et commune.

La sculpture publique

ouvre une perspective qui

nous permet de compren-
dre la construction sociale

de l'art.

La sculpture publique
tend à combler le fossé qui

se creuse entre l'art et le

public pour rendre l'art

public et les artistes à

nouveau citoyens.

En général, la sculpture

publique ne procède pas

d'une idéologie ou d'un

style particuliers. C'est par

l'action dans des situations

concrètes que la sculpture

publique gagnera ses

caractéristiques propres.

La sculpture publique a une

certaine fonction sociale.

Elle s'est déplacée d'une

sculpture monumentale,

d'extérieur, spécifique au

site, vers une sculpture à

contenu social. A travers ce

processus, elle a annexé un

nouveau territoire où la

sculpture étend son champ

à l'expérience sociale.

La sculpture publique croit

que la culture doit être

identifiée géographique-

ment, que l'idée de région

doit être davantage enten-

La sculpture publique
n'est pas une création

artistique isolée mais plu-

tôt une production sociale

et culturelle fondée sur

des besoins concrets.

La sculpture publique est

une production coopéra-

tive. D'autres acteurs, en

plus de l'artiste, partagent
la responsabilité du travail.

Accorder tout le crédit

au seul artiste est trompeur
et faux.

L'art dans l'art public

n'est pas un art distingué
mais un art missionnaire.

Les dimensions éthiques
des arts sont pour la plu-

part perdues et c'est seule-

ment dans une relation

redéfinie avec un public

non averti que les dimen-

sions éthiques feront

retour dans les arts.

Nous n'appréhendons

pas la sculpture publique

comme une chose entre

quatre murs au sens spatial

mais comme un outil pour
l'action.

Il y a une valeur dans

le site en soi mais nous

devrions nous préoccuper

du site le moins possible.

La sculpture publique
n'est pas ici pour rehausser

l'architecture, dedans ou

dehors, pas plus que
l'architecture n'est là pour

loger la sculpture publique,
dedans ou dehors. Elles

sont destinées à voisiner.

L'art et l'architecture

ont des histoires différen-

tes, des méthodologies

différentes et deux langa-

ges différents.

L'usage des adjectifs

arcb/tectura/ en sculpture

et scu/ptura/ en architec-

ture, pour établir analo-

gies, comparaisons, méta-

phores, oppositions ou

similarités entre la sculp-

ture publique et l'archi-

tecture a cessé d'être

approprié ou valide.

La sculpture publique
écarte l'allusion, l'illusion

et l'hypothèse métaphy-

sique selon laquelle l'être
humain est seulement

un être spirituel qui a été

placé par erreur ici sur

terre. Nous sommes ici

parce que notre maison

est ici et nulle part ailleurs.

L'environnement public
est une notion de référence

dans le champ où l'activité

prend place. L'environne-

ment public est une impli-
cation nécessaire de l'être

dans la communauté.

La sculpture publique

repose sur une certaine

interaction avec le public,

fondée sur quelques

postulats partagés.

Il y a une limite à la sculp-

ture publique. Il y a aussi

des limites dans la science

et dans la philosophie.

La sculpture publique ne

devrait pas provoquer ou

contrôler le public. Elle

devrait mettre en valeur un

emplacement donné.

En insistant sur l'utilité, la

sculpture publique devient

un outil pour l'action. C'est

pourquoi nous rejetons
la métaphysique kantienne

et l'idée que l'art est sans

La sculpture publique

rejette l'idée de l'univer-

salité de l'art.

Ecrit en 7968-7978

Révisé en 7993

Traduction:

Christ/an Bernard
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